
si on sortait

état civil

distinction

vous le dites dans la nr

la pomme

Pour
le meilleur
et pour
le pire
Les commerçants et artisans
de la ville réunis au sein de
l’association Central Parth’
tiennent leur assemblée
générale en cette fin janvier
et invitent le plus grand
nombre à les rejoindre,
notamment l’autre moitié
des artisans et commerçants
de la ville qui n’a pas encore
décidé d’adhérer… salle des
mariages de la mairie. Pour
s’unir pour le meilleur et
pour le pire ? Espérons que
ce soit pour le meilleur car
le premier point à l’ordre du
jour peut laisser perplexe :
le président présentera son
rapport… social ! Et le
moral, il est bon ?
Allez y’a pas d’quoi tomber
dans les pommes et à la
prochaine…
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Samedi
Chantecorps. 20 h 30, salle
des fêtes, théâtre avec la
troupe la Villageoise.
Vouhé. Concours de belote
par le club du 3e âge, à 13 h 30.
Ménigoute. 13 h 30, salle des
fêtes, concours de manille.
Saint-Germier. 13 h 30, salle
polyvalente, concours de ma-
nille.
Parthenay. 9 h à 12 h et de 14 h
à 18 h, braderie du Secours Po-
pulaire, boulevard Quinet.
Parthenay. 19 h 45, diaporama
(Maroc), salle Europe.

Dimanche
Saint-Loup-sur-Thouet. 16 h,
à l’église Notre-Dame, concert.

Au programme le Stabat mater
de Pergolèse, avec le Festin
d’Alexandre, la chorale André-

Léculeur et les solistes Cathe-
rine Padaut et Emmanuelle
Biscara.12 €.

Saint-Aubin-Le-Cloud. Loto,
14 h 30, salle des fêtes, organisé
par les Saint-Aubinades.

Secondigny. 14 h, bal à la salle
Alauna 21, par le club de l’ami-

tié. 6,5 €.

Naissances à Bressuire
Zélie Hamidovic, Parthenay.
Margot Moreau-Lainé,
Parthenay.
Kiara Pécher, Parthenay.
Pauline Blanrue, St-Germain-
de-Longue-Chaume.
Andy Devault, Amailloux.

Décès

Odette Michonneau, veuve
Mazeau, 87 ans, Airvault
Robert Goubault, 87 ans,
Mazières-en-Gâtine.
Catherine Goulles, épouse
Azarias, 46 ans, Cirières.

ecevoir un prix na-
tional des mains du
Haut-commissaire àRla Jeunesse dans le

cadre prestigieux de l’Unesco
à Paris, voilà qui promet pas
mal de tralala… Mais aussi de
reconnaissance pour les lau-
réats. Et l’on en connaît au
moins deux qui risquent bien
d’être dans leurs petits sou-
liers. Eddy Fruchard, de Vaus-
seroux, et Régis Bonnessée,
longtemps Parthenaisien dé-
sormais installé à Poitiers, se-
ront en effet de la partie. Ce
jour-là seront remis les prix
aux lauréats nationaux du con-
cours « Envie d’agir », un dis-
positif gouvernemental visant
à encourager les initiatives des
jeunes.

Entrepreneur
à dix-huit ans
A l’issue des sélections régio-
nales, 36 jeunes Français res-
taient encore en lice pour la fi-
na le . Dans la ca tégori e
« Développement durable »,
Eddy Fruchard s’illustre en
remportant la deuxième place.
A 18 ans seulement, le jeune
homme a créé son entreprise

« Bois et paille » à Vausseroux
(NR du 25 octobre 2009) qui
propose de réaliser des mai-
sons en éco-construction. Il va
recevoir un chèque de 6.000 €

auquel s’ajoutent 4.000 €

d’une banque partenaire, le
Crédit agricole. Au total : une
jolie enveloppe de 10.000 €

dont il a déjà une petite idée de
l’utilisation avec son amie Vir-
ginie qui travaille avec lui :
« Nous pensons à l’achat de
machines à insuffler pour réali-
ser les isolations en ouate de
cellulose, laine de bois… et à en-

duire avec de la terre, de la
chaux… Pour les proposer en lo-
cation à nos clients qui veulent
effectuer une partie des travaux
eux-mêmes ». Car dans ce
genre de projet de maison, la
participation des futurs habi-
tants est quasi systématique.

Editeur de jeu
La deuxième place aussi, c’est
aussi celle qu’a décrochée Ré-
gis Bonnessée dans la catégo-
rie de l’entreprenariat social.
Le jeune Poitevin, qui a grandi
à Parthenay et « baigné » dans

le Flip, va recevoir 6.000 €

pour sa part. Enthousiasmé par
un jeu, Dixit, créé par son ami
Jean-Louis Robira, pédopsy-
chiatre à Poitiers, Régis Bon-
nessée a créé sa société, Libel-
lud pour l’éditer (NR du
18 décembre 2009). Aussi diffi-
cile à imaginer que ce soit : au-
cun éditeur ne voulait de ce jeu
sorti à 25.000 boîtes et…
épuisé, qui va être réédité à
12.000 exemplaires en cette fin
février. Déjà distribué dans
douze pays, aux Etats-Unis et
bientôt en Chine, il rafle par-
tout les premiers prix. Et ce
n’est pas fini : 84 nouvelles
cartes vont sortir en mars et un
nouveau jeu, Grimm est prévu
pour septembre. A la fin de ce
mois, Régis Bonnessée va quit-
ter son emploi pour s’adonner
complètement à sa société
d’édition basée à Poitiers. Sans
jamais renier ses convictions :
« faire du social aussi par le jeu,
sans en avoir l’air ». Il compte
ains i of fr ir cette année
500 boîtes de jeux au profit des
enfants hospitalisés.

Hélène Echasseriau
nr.parthenay@nrco.fr

Ils sont lauréats
du concours “ Envie d’agir ”
Le 17 mars à Paris, Eddy Fruchard, de Vausseroux, et Régis Bonnessée,
le Parthenaisien, recevront leur prix des mains de Martin Hirsch.

Eddy Fruchard dans son
entreprise à Vausseroux.

Régis Bonnessée lors de la
remise de l’As d’Or à Cannes.

en bref
REGIONALES
Réunion de l’UMP
à Saint-Loup

Dans le cadre de la
campagne pour les élections
régionales, Xavier Argenton,
tête de liste pour les
Deux-Sèvres et maire de
Parthenay, et Philippe
Mouiller, maire de
Moncoutant, organisent une
réunion publique
d’information lundi 15
février à 19 heures, pour le
canton de Saint-Loup. Cette
réunion se tiendra dans la
salle socio-éducative de la
maison familiale rurale de
Saint-Loup-Lamairé.

n lecteur attentif, GérardULandon, s’est étonné des
inscriptions sur les panneaux
indicateurs, le week-end der-
nier, pour orienter les visiteurs
vers le Salon du livre. Des ins-
criptions où le « de » avait dis-
paru. Faute de place ? « Autant
le titre "De l’arbre au livre" a
toute sa signification. On voit
très bien derrière cette image, le
matériel qu’est l’arbre se trans-
former en spirituel qu’est le
livre, support de nos pensées et
de notre richesse commune.
Mais quand je lis, sur une af-
fiche, "l’arbre au livre", j’ai une
très grande réserve sur la notion
orthographique de cette expres-
sion. Je comprends aujourd’hui
toute la difficulté des ensei-
gnants qui essayent chaque jour
de faire aimer notre langue avec
toutes ses subtilités qui en font
entre autre, notre identité natio-
nale ». Et encore : « Je pense
surtout aux personnes arrivant

en voiture qui voyaient ce texte.
Cela pouvait donner une im-
pression un peu curieuse de l’as-
pect culturel de notre ville. » Les
Parthenaisiens auront pu recti-
fier d’eux-mêmes, les affiches,
elles, portant bien le nom com-
plet. Et comme le dit Gérard
Landon lui-même, « ceci dit,
l’erreur est humaine ». Cela dit,
non ?

Un salon qui a perdu
sa particule !

Une pancarte sujette
à réserve,
pour notre lecteur attentif.
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